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1
Mondeville - Collège Guillemot : deux classes pourraient être supprimées « on se battra
comme des chiens »

Liberté Le Bonhomme Libre, jeudi 10 avril 2025, 402 mots

Les enseignants du collège Gisèle Guillemot à Mondeville ont manifesté leur colère ce jeudi 3 avril. Deux classes
sont
menacées de fermeture à la rentrée de septembre.

Ce jeudi 3 avril, les enseignants du collège Gisèle Gillemot, à Mondeville, se sont rassemblés devant
l’établissement pour manifester leur colère. Cette manifestation fait suite aux prévisions de la direction scolaire
départementale de l’Éducation nationale (DSDEN), publiées la veille. Celle-ci envisage de supprimer deux classes
du collège à la rentrée prochaine de septembre.

« La baisse de l’effectif global »

Selon les prévisions, le nombre de classes devrait passer de 23 à 21. Une classe de cinquième et une classe de
troisième doivent être supprimées, sous prétexte d’une  « baisse de l’effectif global à prévoir d’environ 30
élèves ».

Réunis devant le collège, les professeurs constatent que chaque année, la direction académique prévoit un nombre
d’élèves inférieur à l’effectif réel présent et recensé le jour de la rentrée en septembre.

« On se battra comme des chiens »

Pour les professeurs, aucun doute, les classes doivent être conservées. L’une de leurs délégués l’estime.

24 élèves par classe, plutôt que 27 ou 28, ce n’est pas un luxe et nos élèves le méritent.

Une enseignante
du collège Guillemot

Une autre enseignante l’ajoute : « Même si le nombre global d’élèves diminue un peu, conserver un budget
égal permettrait une amélioration des conditions d’apprentissage et donc du niveau de connaissances de
nos élèves. »

De son côté, le professeur d’histoire-géographie Nicolas Vabre, syndiqué au SNES-FSU, prévient : « On se battra
comme des chiens, comme l’ont fait d’autres établissements qui ont obtenu gain de cause par le passé. »

Des besoins éducatifs particuliers

Les enseignants font également valoir que le collège Gisèle-Guillemot a la spécificité d’être un établissement
inclusif, indiquant que près d’un tiers des élèves sont  « à besoin éducatif particulier ».  Un nombre important
d’enfants présentent des troubles dys ou sont allophones, et parmi tous ces élèves, environ 50 sont en situation de
handicap, selon l’établissement.

D’ailleurs, précise une enseignante, « en mai, nous allons suivre une formation dédiée particulièrement à ces
spécificités » . Elle ajoute que  « le collège possède deux sections d’excellence : une classe bilangue
allemand-anglais et une classe Chaap (classe à horaires aménagés arts plastiques) ».

« Même si le principal du collège reste réservé sur l’issue de l’action des enseignants, nous voulons
résolument garder nos 23 classes », conclut Nicolas Vabre.



   3

« On veut garder nos 23 classes », affichent les enseignants.  © A.P/ Liberté
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